
LES TRENTE-DEUXIEMES DE FINALE DE LA COUPE DE FRANCE 

La surprise ?••• Lens éliminé par Colmar» 
Par ailleurs, les amateurs ont donné du fil à retordre aux professionnels, 
et c'est de justesse que la plupart des « purs » s'avouèrent vaincus 

AUCHEL AYANT TENU EN ECHEC CHARLEVILLE, REJOUERA LES CAROLOPOLITAINS EN PAYS D'ARTOIS 
OMte journée des trente-deuxième de 

finale de la Coupe de France, e'est sérou-
lée par un tempe iroid. qu'on no pouvait 
prévoir il y s seulement 48 neures Le 
bilan est tad le à établir : 14 équipes de 
Ire division. 16 équipes de seconde division 
et 4 équipes amateurs restent encore en 
lice I Aucnel et Billancourt devant Jouer 
A nouveau). Donc A part Strasbourg, la 
première division « prp • demeure au 
complet tandis que les interrégionaux 
ont perdu dans la course : Nîmes. V'alen-
clennea. Dieppe. Boulogne. Arrae. Tour
coing et Longwy. 

Le nota dominante de ce 18 décembre 
a été la résistance farouche opposée par 
tous eaux que Ion comptait battus d'avan
ce. Lee c gros > ont du s'employer a fond 
pour manger les • petits • et ce résultat 
prouve une fols de plus que la volonté 
est un facteur Important dans les rencon
tres de football-association. 

Parmi les scores très nets, citons ceux 
obtenus par Dunkerque. fr'lves Hautmont. 
Parla. Rennes. Aies. Sete. Marseille Ami
bes. Nice. Cannes. Montpellier et Bor
deaux. Partout ailleurs le résultat fut 
Indécis Jusqu'au bout. Il a même fallu 
avoir recours aux prolongations dans oien 
des cas. 

Voyons rapidement ce que nos nordistes 
o n t fait Les amateurs de Calais n'ont suc
combé que de Justesse, après avoir pris 
souvent le meilleur sur l'Excalsior : Dun
kerque s élimine les • purs • oruayuens 
très nettement : les Arragsois auraient pu 
battre le Havre avec un peu de chance et 
l s R.C. Roubalx a él iminé avec du mal 
Ome-Amneville. Les. amateurs picards fai
saient figure de vainqueur devant- les 
Messins avant de s'incliner : Beihune nat
ta i t Dieppe et Cnarlevllle devra se con
tenter de relouer un nouveau match avrc 
Aucnel 

Bayange. le vainqueur de Strasbourg 
Interrompait sa carrière devant Hautmont. 
Lens se faisait battre par Colmar et Lille 
obtenait une difficile victoire sur Juvlsy 
Ajoutons enfin que les braves boulonnais 
auraient très bien pu revenir de Rouen en 
vainqueurs 

Nous voici donc en posseesion d une 
bonne représentation qu! peut attendre le 
pied ferme le prochain tirage au s o n . 
Plves Roubalx, l'ExcelsIor et l'O. Lllli ls, 
d'une part ; Dunkerque Arras et Haut
mont d'autrs part défendront les cou 
leurs « pros • nordistes tandis que Bè-
tbune sûrement et Auchel peut-être com
battront pour l'honneur des t pure • a» 
notre région 

C'est donc avec patience que nous pou
vons attendre l'ordre des futures rencon
tres puisque nous pouvons espérer v (ta* 
ner de nouveaux succès. 

A COLMAR, S. R. COLMAR BAT 
R. C LENS PAR 3 BUTS A 1 

Lena aligne la formation suivante 
Brevanlan . Beaucourt, Marek : Mathieu. 
R. François. Collnakl , Duganguez, Siklo. 
Stanis. Specbtl Ourdoulllle. 

Colmar se présente avec : Collet. De-
muth . Delacourt. Gougaln. Teliechea. 
Othmann ; Belko, Boudjemaaa. Zopp, Hel 
ne. Smonoz. Il fait beau, le temps est sec 
et très froid mais le terrain est en parfait 
état 2 160 spectateurs assurent 12.000 fr. 
de recette. _ , 

L* loi sportive est sévère car Colmar. 
c lub de la. 2e Division, a battu Lens. c lub 
de Ira Division et cela constitue une per 
formante des plus remarquables dans ces 
33» de finale de la Coupe de France. 

Las Leneols ont bel et bien été victimes 
de la brillante forme actuelle aes S.R 
Colmar. < Expliquez-moi un peu cela, me 
demandait aprèa le match un ardent sur> 
porter colmarien ». La réponse était pour
tant fort simple : Colmar a compris com 
ment une équipe doit Jouer pour gagner 
un matcb en Coupe de France contre une 
meilleure formation sur le papier. Le 
match a été Joué à vive allure et 11 n'a 
Jamais cesse d'Intéresser les spectateurs 
qui soulignèrent d applaudissements cha
leureux certaines actions «es uns et des 
autre» ; c'était un larouche matcb de 
Coupe. 

Le Jeu fourni par les deux équipes fut 
d'une belle facture et quoique sec 11 de 
meure toujours correct Lens produisit 
une bonne Impression, notamment en 
première mi-temps ; la enance ne lui sou-

Tit pas en plusieurs occasions En prenne 
re mi-temps Lens jouant plus rapidement 
eut un grand avantage et ses descentes 
furent presque toulours dangereuses sur 
tout psr la gauche et par Stanis mais 
trop en l'air, les easals au but restèrent 
sans succès. 

A la 11" minute. Stanis ouvrit le score 
et malgré l'aide du vent aux Nordistes le 
score resta inchangé jusqu à la œl-temps. 

Apres le repos chsngement de physlono 
mie I Colmer ayant le contrôle des opéra 
tlona avec 1 avantage du vent sur coup 
franc Zopp égalisa à la 20- minute Heine 
trompa ensuite la déiense nordiste portant 
le score à 2. 1 pour Colmar Ce fut le si 
gnal d'un véritable feu d artifice Colma
rien et à la 34» minute Belko augmenta 
la marque. 

Victoire indiscutable de Colmar qui rèa 
Usa un football efficace La supériorité 
mt-tsmps OU Colmar témoigna d une gran 
de volonté d action et d une rare elfic-a 
cité Au tableau d honneur citons Collet, 
les deux arriéres Demutn et Delacourt. 
Teliechea comme demi-centre et l avant 
centre Zopp ; a Lens la ligne d'avants ne 
ae mit pas en vedette. Le seul but est un 
peu dur pour les i nordistes qui méri
taient mieux Stanis et Ourdoulllle turent 
pour Lens de forts et précieux éléments ; 
la défense parut très vulnérable et ne put 
Jamais compter sur le secours de ses de 
mis A citer dans la défense Beaucourt et 
François. L arbitrage de M. Vandeputte 
fut impeccable. 

AU HAVRE. HAVRE A. C. BAT 
R. C. ARRAS PAR 4 BUTS A 3 

APRÈS PROLONGATIONS 
Cette rencontre a coïncidé avec la nais

sance du froid Déjà la veille 11 ne faisait 
pas chaud mais dimanche matin la gelée 
faisait son apparition et un vent Est très 
fort souffla toute la journée Ceci dit ou 
constate que les Bavrals étaient en droit 
de craindre de rencontrer les Arrageols 
puisque ces derniers les ont obligé à louer 
les prolongations, grâce à leur technique 
plus Coupe de France que celle des Hue 
msQ dont certains parurent très mal S 
l'aise sur un sol gelé. II est bon de dire 
qus le H A C aurait dû gagner avant le 
repos Instant où 11 menait par 2 * 1, 
alors que pour faute technique de Frigo 
rto le gain d un penalty lu i perdu de la 
façon suivante : Witta shoota très bien 
ce penalty mais le centre avant Havrals 
éprouva le besoin ne se déplacer dans l'arc 
de cercle s u moment du tir. Lamitre fit 
recommencer et cette fols le penalty ne 
fut pas transformé Par contre Arras eut 
o n shoot sur l s narre et I arbitre slffls 
alors que la naile allait entrer dans les 
fileta. Donc première mi-temps plutôt en 
faveur des Havisis qui obtinrent deux 
buta par Stntes et Prlgerio alors que Kous 
aln marquait pont Arras 

Peu après la reprise deux minutes exac 
tstnsnt lé centre avant Arrageols égalisa 
sur faute de Jasscron a la 23e minute 
Sur coup franc tiré par Frigerto, Slnte* 
marque mais cinq minutes plus lard le» 
équipes sont une nouvelle fols * égalité 
grâce a Sorunetzki Arras va oontlnuer * 
fournir une grosse imprewion et pour 
beaucoun 

mériterait i0 gijn, u*j matrh 

dont la fin réglementaire arriva sans 
changement. 

Il est nécessaire de Jouer les prolonga
tions. Dut minutes aprèa la première Frl-
gerlo marque la but victorieux entaché 
de hors Jeu. 

Voici donc un résultat heureux pour 
les vainqueurs de Marseille qui alignaient 
leur équipe habituelle alors que Arras 
présentait sa formation suivante : Casi-
m!- : Vasse. Phllippo : Bachelller. Rivera, 
Ohondt ; Woerth. Sombetzkl Ptatkowakl, 
Illlet. Roussln. Cinq mille spectateurs gar
nissaient la eavèe verte et ne ménagèrent 
pas leurs encouragements aux Arrageols 
parmi lesquels le centre avant, l'ailler 
gauche, le demi-centre, les arriéres e t le 
goal furent appréciés alors que chez les 
Havrals Slntes fut de loin le meilleur. 
Avec lui citons Leçon te et Azema Les au
tres furent ternes. Arbitrage sérieux de 
M. Boes 

Que pouvons-nous ajouter a ce que 
nous venons de dire t Pas grand chose si 
ce n est que répéter que les visiteurs mé
ritaient la victoire par le Jeu plus en rap
port avec la compétition On a le droit de 
déplorer la mauvaise exhibition fournie 
par le H A C . après le superbe résultat 
de Marseille. Le Havre a passé ce tour I 
On verra bien la prochaine fols comment 
U se comportera mais les Nordistes peu
vent être fiers de la bonne partie fourni» 
par les Arragois. 

A JUVISY. 0 . LILLOIS BAT 
L S. JUVISY PAR 2 A 1 

I C est devant une très nombreuse 
affluence que s est déroulé, sur le nou
veau stade de l'Etoile Sportive de J u v s y , 
le match de Coupe de France qui metta i t 

I aux prises cette belle équipe de football 
j amateur, l'une des plus cotées de la 
I région parisienne, avec la dangereuse 
| équipe nordiste, leader du Championnat 
. de France professionnel, aussi, la vail

lante équipe da Juvisy était-elle décidée A 
bien faire, ne voulant pas ae laisser domi
ner par ses athlétiques et vigoureux 
adversaires lillois. Dés la mise en Jeu. 
l'équipe de Juvisy. qui Joue avec une 
énergie et un allant remarquables, ne ae 
laisse pas intimider par la renommée et 
la science des visiteurs. Il faut dire que 
ceux-ci. qui Jouent sur un terrain relati
vement petit et en plus gelé, ne semblent 
pas tout A fait A leur aise. Pourtant, les 
descentes lil lo^es sont particulièrement 
dangereuses et la déiense adverse doit 
se montrer à la hauteur d sa réputation 
pour les endiguer Le Jeu continue, heurté 
ut rapide. Juvisy malgré des descentes 
bien conduites ne peut marquer. Cepen
dant sur une nouvelle descente lilloise l s 
défense de Juvlcy s'affole. Oodln sort a e 
ses buts et Delannoy marque sans peine 
le premier but de la partie. 

Jusqu'au repos, le Jeu continue. Incer
tain, les deux équipes prenant tour A toi— 
l'avantage et Juvisy ne donnant nulle
ment l'impression d'une équipe qui Joue 
battue. A la mi-temps, le score n'a pas 
varié. 

LA REPRISE 
Les locaux réagissent et t entent d'im

poser leur jeu Pourtant. »ur une nou
velle taute du gardien de but de JuvUï 
i avant-centre Koranyl marque un second 
but 

Mais cette nouvelle victoire de leurs 
adversaires narrête pas les avants locaux 
qui. voulant reprendre le terrain perdu, 
dominent maintenant terrttorlaiement 
Aussi bien ce beau courage porte-t-11 ses 
fruits. Après une belle passe. Oonzalé* 
marque pour Juvlsv un but très applaudi 

Bientôt cependant les nordistes repren
nent le commandement de la partie et se 
montrent dangereux, dans plusieurs de 
leurs descentes, la fin arr've sans chan
gement après un dernier corner qui est 
tiré sans résultat en faveur de Juvisy 

A CALAIS, EXCELSI0R R. T. TAT 
R. C. CALAIS PAR 1 A 0 

On s'attendait dans les milieux sportifs 
S une nette défaite des amateurs Calai-
siens il n'en a rien été et les Roubalsiena 
peuvent s'estimer heureux d u résultat. Les 
« Canaris » jouèrent le match de leur vie 
Us attaquèrent la balle constamment, ils 
la monopolisèrent S leur avantage durant 
les 3/4 de la partie, ils manquèrent de 
nombreuses occasions et obligèrent les 
Roubaislens a une défense serrée. Les ï x -
celslormen eurent le désavantage de per
dre après la 21e minute de (eu Tinter gau
che Luddens, qui se blessa au milieu du 
terrain en glissant sur le ballon. Les Bx-
celsiormen ne parurent Jamais vouloir ob
tenir la victoire, ils Jouaient sans ressort, 
se faisant constamment souffler le ballon 
par des adversaires décidé» qui, malgré 
tout, confectionnaient du football. Le» 
Calaisien» sortent grandie de la lut te qu ils 
soutinrent durant »0 minutes , vivement 
encouragés par un millier de sportifs qui, 
malgré le froid, evaient tenu a venir les 
encourager. L'arbitrage de M. Poissant fut 
large et impartial. Il faudra certainement 
aux Roubalsiens Jouer de toute autre ma 
u.ére s'ils veulent passer le cap des 16e de 
finale. 

Exrelalor alignait Lacoste. Barrera. 
L>r»ul*t, ToDla, DurouseMux. Llêtaer. Bti-
ge. Pétrak. Guimbard. Luddens. Kups 

A Calais : Buscot, Perrot, Cocquet. 8ey». 
Cottrez. Mulard, Lheureux, Cossart, Bron-
del. Lequleu Ueirue 

A Roubalx se signalèrent: Desrousseaux. 
qui fut l a m e de l'équipe la défense fit 
bien en particulier Lacoste lui remplaçait 
d o u b l é s dans les DOIS. La meilleur hom 
me sur le terrain au point de vue Jeu fut 
l lnter g a u o e Lo.jt.ieo qui fit un maten 
mémorable. Cottrez qui remplaçait Gran-
jean au centre demi se signala partiouliè-
te.-ner.t en annihi lant Quimbard avec 
maestria. Buscot eut beaucoup moins a 
foire que son vls-a-vls. 

Toute l'équipe caialsienne est a féliciter 
pour son cran L'unique but de la partie 
fut marqué a >a 34e minuta de la seconde 
mi- temps. Bugs échappa a ooequet se ra
battit et seul devant Buscot shoota Daus 
sa foulée le keeper calaisien toucha le Dat
ion qui rebondit sur sa Jambe, pour péné
trer de coin Calais essaya encore de ré
duire la marqua manquant d'un rien l'éga
lisation. En première mi-temps Brondel 
seul devant Lacoste et gêné par Herrera 
mit la balle sur le poteau vertical. Calais 
obtint 4 corners contre 1 aux Roubaislens 
La recette s'est élevée A 6.100 francs. 

MURRENT, te gardien Tourquennois, t assure le ballon tandis que set arriére» VERMEIREN (â gauche) et BER-
NASCON1 (a droite) regardent leur co-equipier BAIKOVCHEV, à terre avec le Fivois NOVICKl. (Photo Réveil) 

Dès lors. 11 semblait bien que le match 
était Joué car les Dleppois accusaient le 
coup et les Stadistes s'imposaient de plus 
en plus. Mais Boitout, gardien dleppols, 
arrêtait tous les easals qui lui étaient 
adressés. Cependant la même phase que 
précédemment se reproduisit et Hermant 
a nouveau marquait sur centre d'André. 
Il restait A peine un quart d'heure A Jouer 
Dieppe profita d'une heureuse circonstance 
pour sauver l'honneur Deux de ses avants 
se trouvant seuls devant les buta, le gar
dien Leroux attendait le coup de sifflet 
de l'arbitre réprimant l'off-elde qus lui si
gnalait le Juge de touche. 

M. Gabarit, le référée, restant muet , oe 
fut le capitaine Stadiste Georges Bout, re
plié, qui envoya la balle A son gardien. 
Celui-ci surpris la retrouva a u fond des 
filets. Les Dieppois pensant qu'Us pou
vaient peut-être réussir l'égalisation se 
portèrent alors A l'attaque. Non sans mal 
Ils lurent repousses et les Béthunols repri
rent le meilleur. Hermant en position de 
shoot fut brutalement bloqué a u sol par 
l'ex-artèslen Jankowskt L'arbitre siffla le 
penalty. Oe fut André qui 1» botta dans 
les mains du gardien dleppols. Les derniè
res minutes se passèrent devant les buta 
dea visiteurs n'amenant aucun autre chan
gement. 

A Dieppe, la défense fut excellente. 
A Béthune. toute l'équipe est A féliciter 

avec une mention spéciale à Louis Her
mant le meilleur des 22 Joueurs e n pré
sence. 

A BÉTHUNE, S. BÉTHUNOIS BAT 
F. C. DIEPPE PAR 2 A 1 

i l y eut beaucoup de monde malgré le 
froid qui rendait la balle légère et diffi
cile a capter A cause des rebondi capri
cieux Le score ne représente pas la phy 
slonomie de la partie, les amateurs ayant 
presque constamment dominés lès profes
sionnels tant au point ds vue facture du 
jeu qu en ce qui concerne 1» maniement 
de la Dalle, les passes et le démarquage 
Le» Bèthunoia turent en outre plus nette
ment efficaces, cependant les Dleppols 
manifestèrent certains retour» agreasifs 
fort dangereux. La premier» mi-temps sa 
passa presque entièrement dans leurs 18 
mitres. Dieppe Jouait à t ou 6 arriéras et 
pratiquant une défense aussi serrée, ils 
empêchèrent les locaux d ouvru le score 
avant la mi-temps. 

A la reprise, les Dleppols profiteront a 
leur tour du vent et envahirent le camp 
béthunols. Mats uns belle offenalv» locale 
par leur ailler gauche André amen» ta 
balle A Hermant qui ouvrit la marque. 

A CHARLEVILLE, U. S. AUCHEL 
ET F. C. 0 . CHARLEVILLE 

FONT MATCH NUL : 2 A 2 
On match de football surtout lorsqu'il 

s'agit d'une rencontre de Coupe de France 
n'est Jamais gagné d'avance Les « Pros > 
du Football-Club Olympique de Cnar
levllle quoique Jouant sur leur terrain, 
en ont fait dimanche la cruelle expé
rience devant la vaillante équipé de 
l'Union Sportive d'Auchel. laquelle avant 
toute chose doit être félicitée pour sa 
belle performance, tenir les Carolos en 
échec chez eux n'est pas A la portée de 
n'Importe qui et dire qu'avec un peu plue 
de chance, les nordistes pouvaient forcer 
la victoire. Ce n'est sans doute que partie 
remise. Dimanche prochain le» mineurs 
logiquement devraient ae montrer le» 
meilleurs. Privée de ses habituelles ve
dettes c'est-A-dlre de Szabo. Duhart et 
Padron. l'équipe carolopoliialne a fourni 
une partie Indigne d'une équipe profes
sionnelle. Non seulement les Ardennais 
furent beaucoup moine ardents que les 
Nordistes mais contrairement A ce que 
l'on attendait. 11s ne s'Imposèrent nulle
ment au point de vue technique. Bleu 
mieux, en première mi - temps ce sont 
leurs adversaires qui conduisirent les opé
rations. Seuls à Cnarlevllle l'arrière Lan-
gulllat. le demi-ai le Lefebvre et le cen
tre-avant Volwelller donnèrent satisfac
tion L'attaque fut le point faible de 
l'équipe qui lorsqu'elle domina, ne sut 
pas concrétiser son avantage territorial 
Comme nous l'avons dit plu» haut, tous 
les Nordistes se sont surpassés et c'est en 
bloc qu'il faut les féliciter, pourtant 
ou peut accorder une mention particu
lière A la défense principalement au goal 
Hanckowak et A l'inter Tempremont dont 
1 adresse sur la balle fut très appréciée . 
sa jeune fottnalleur fut un des meilleur» 
hommes sur le terrain. Les équipe» en 
présence bien dirigées par M. Bowley qui 
fut un excellent arbitre étalent les sut-
vsntes : 

Auchel : Hanckowiack, Bagoswkl, Dolle 
Sannier, Robakowekl. Dubois. Cannesson 
Tempremont. Cappiaux. Barbieux et Le-
blond. 

< harlevllle : Vigne» Langulllat. Lehner 
Brembilla, ol l l l». Lefebvre. Prelst. Du-
frasne. Volwelller Herpin et Boumerag 

LA PARTIE 

Kn raison de la température glaciale, 
elle ne fut suivie que pal un millier de 
spectateurs. Dès le coup d'envol, les lo
caux se portent A l'attaque bientôt- la 
défende d'Auchel est sur les dents, malgré 
tout son brio, elle ne tard» pas A être 
battue A la 7e minute par DuXraene. Las 
Nordiste» sont loin de s'avouer vaincus. 
es but leur donne des ailes et Ils condui
sent le jeu A toute allure, avantagés par 
le vent assez violent Ils attaquent «an» 
relâche mais le trio défensif ds Charte 
ville ae montre Intraitable et ce n'est 
qu'A la 32e minute que les mineur» volent 
leurs louables efforts récompensé» par un 
tint, signé Cappiaux Entre temps, las lo
caux eurent des descente» extrêmement 
dangereuses, mal» toute» furent mal ter
minées. Dufrasne manqua même un but 
tout fait. J u s q u e 1» mi-temps, dans t'en-
•emble le Jeu est A l'avantage dea visi 
teurs : non seulement leur ardeur dé
route bien souveut les c Pros » mais I ex-
«•ellent football qu'ils pratiquent sur
prend le public L'attaque de Cnarlevllle 
continue à être décevants, seul le Centre 
Volwelller es montrant capable d'tnqule 
ter le portier auchellol» Au repos on 
compte donc un but de chaque coté. 
Des la reprise et bien que le vent avan
tage maintenant leur» adversaires les 
amateurs redoublent d'efforts Grosse 
faute de la défense locale et Canpiaux en 
profite pour Inscrire un second but A la 
Me minute. Dé» lors, la physionomie de 
la partie va sérieusement ciiangsr. Les 
< Pros > sentant passer le vent de la 
défaite prennent 1 offenalv». Touché A ls 
mâchoire, Wolweilier qui t te 1» terrain 
pendant quelques minutes . Cnarlevllle 

domine, par moments on Joue devant la 
cage nordiste maie les mineurs sont loin 
de vouloir s'incliner. Repliés en défense 
il» font face A l'orage local et ce n est 
qu'A la 70e minute sur un long dégage
ment de Lanqulllat que Prélat parvient 
A égaliser. Jusqu A ta fin, les locaux do
raient mais ils ne peuvent réaliser. On 
dispute les prolongations. La première 
partie est A l'avantage des visiteurs, mais 
la défense locale se surpasse. Pendant la 
senconde partie, ce sera au tour de la d é 
fense d'Auchel de faire merveille. Le» 
avants locaux marqueront toujours ce 
qu'ils voudront et c'est sur un match nul 
que M. Bowley renverra les équipes aux 
vestiaires. 

A ROUEN, F. C. ROUEN BAT 
U. S. BOULONNAISE PAR 4 A 3 

Les Boulonnais, qui semblent affec
tionner particulièrement le Stade dea 
Bruyères pour y accomplir des exploit» 
ont bien failli, aujourd'hui, renouveler 
celui d'il y a deux saisons, ou Us élimi
nèrent le R. C Paris. Leur équipe qui 
apparaît d'ailleurs supérieure en moyens 
et en technique A celle qui le» mena en 
demi-finale de la Coupe de France, a tait 
hier après-midi, par un froid qui sembla 
handicaper davantage ae» adversaires une 
sxcellnte partie. Son attaque, notamment. 
fit très bonne Impression, principalement 
par ses lnter» Leduc et surtout Amar sans 
que pour cela on puisse oublier que les 
extrêmes Merveille et Delfosse turent un 
danger constant pour une défense rouen-
nalse souvent prise de court et insuf
fisamment cohérente. La ligne de demis 
effectua de son coté un travail considé
rable et dans la défense. 11 n'y a guère 
que Harthong qui ait donné des signe» de 
forme quelque peu déficiente Bien que 
privée de son capitaine et entraîneur 
Ernest Payne. la formation boulonnalse 
a donc Joué dans des condit ions difficiles 
une partie qui lui laissa longtemps entre
voir une victoire possible et durant la-
âuelle . loin de faire figure de combattant 

e seconde zone, elle prit plus souvent 
qu'A son tour la responsabilité de la direc
tion des opérations. 

En revanche, le « onze s rouennals pa
rut contracté, souvent pris de vitesse et 
battu dans le contrôle de la balle Le 
remplacement de trois joueurs de l'équipe 
de championnat. Nicolas et Duhamel, 
pour raison de blessure, et le demi-centre 
Szabo. pour cause de non-qualification 
eu Coupe, ne suffit pas A expliquer cette 
réduction du rendement des « Diables 
Rouges s. é tant donné que le jeune Da-
mlens. qui suppléait Nicolas, tut un des 
meilleurs Joueurs du « onze » et marqua 

2 but» que Stroh fut nonnête et que Ta-
lalrach se comporta de façon plus que 
aonorable derrière Antoinette, qui avait 
toutes les peines du monde A tenir debout 
Le froid est, à notre avis, une excuse plus 
valable, mal» U faut reconnaître que 1 
Nordistes le supportèrent infiniment 
mieux qu'eux. 

Quand on songe qu'au bout de 2 minu
tes de Jeu Boulogne menait }-0, puis 2-0 

un dur shoot de Delfosss. Fui» on voyslt 
un shoot de Déan frôler la barre et un 
Instant après, A la 16e minute, une combi
naison Déan-Rlo-Moselli permettait enfin 

ce dernier d'obtenir l'égalisation 
Boulogne attaquait toujours et ses balles 

longues surprenaient constamment la dé
fense rouennalse. si bien qu'en plusieurs 
occasions des plongeons de Bessero sau
vaient des s ituations tout A fait critiques 
et c'est seulement A la 37e minute que 
Rio envoyait, a travers un paquet de 
Joueur», une balle qui trompait Cendrier 
et assurait la qualification des Rouennals 

Ceux-ci sont les premiers A avouer qu'ils 
reviennent de loin Quant A Payne. avec 
une philosophie toute britannique, il 
nous disait après le match : s Nous au
rions pu gagner, car. comme vous avez pu 
le voir, nous avions notre chance. Nous 
avons perdu l C'est la Coupe l » 

Bon arbitrage da M. Raguln. 

A AMIENS, F. C. METZ BAT 
AMIENS A. C. PAR 1 A 0 

C'est avec beaucoup de difficultés que 
Metz est parvenu hier A triompher des 
Amlénols Bien que Jouant avec l'avan
tage du vent, Metz ne parvint pas A mar
quer au cours de la première mi-te"ips 
malgré plusieurs corners en sa faveur 
M'eux. ce fut Amiens qui fut A un meveu 
de acorer à la 17e minute par son avant 
centre qui loupa lamentablement son 
shoot. 

A la pause, les chances d'Amiens 
restaient Intactes d'autant plus que les 
f Azur et Noir > allaient profiter du vent. 
Ils obtinrent quelques corners qu'us ne 
surent pas transformer mais A la 20e mi
nute l'Inévitable se produisit et Metz 
parvint A marquer l 'unique but qui 
devait lui donner la victoire, et ce. après 
un long cafouillage. 

Le meilleur des 22 joueurs fut lo gar
dien de but Amlénols Sannier. 

A HAYANGE, A. S. HAUTMONT 
BAT E. S. HAYANGE PAR 3 A 0 

Hayange le vainqueur de Strasbourg 
a trouvé son maître en la vaillante équipe 
hautmontoise. La partie fut plus égale 
que le score ne l'Indique car les profes
sionnels ne dominèrent Jamais nettement. 
La formation locale fit une remarquable 
partie. Ce fut le gardien de but qui 
compta deux points A son équipe sur des 

fortable même des Plvola. en débordant 
de l'aile gauche A sa façon e t en expé
diant du pied droit deux shoots qui pren
nent toujours le gardien adverse A contre 
pied 

Auparavant. Novicki avait traduit, sur 
paeee.de Fin ta. tandis que ce demie : avait 
ouvert le score, aussitôt après l'ouverture 
de» hostilités, en expédiant un magnifi
que shoot-éclair du pied gauche 

Les meilleurs A Tourcoing, turent la 
défense et Balkouchev cependant que la 
ligne d'attaque ne donna Jamais l'impres
sion de pouvoir conclure. 

A Plves. la défense, également, fut A 
ls hauteur de sa tache, ainsi que Kapta. 
Flnta et Vvaggl 

au bout d ' ^ quart d'heure.*.*' q u a ^ ê , ' < ? ™ r s que son Jeune âge luit excuser 
1 heure de jeu 11 avait encore l'avantage ; Chez les vainqueurs. Ardlzza »ortlt une 
A la marque par 3-2, 11 faut légit imement 
reconnaître qu'il eut la victoire A 8.1 por
tée et qu'il quitte la Coupe 1937-38 avec 
les honneurs dus A une équipe valeu
reuse, dont l'ardeur lui a valu la sympa
thie de l'ensemble du public. Hélas I ce 
public éta i t quelque peu clairsemé, puis
que le nombre des spectateurs passés aux 
guichets du stade ne fut ue de 4.300, pour 
une recette d'environ 87.000 francs Le 
froid qui pinçait sérieusement est le 
grand responsable de cette réalisation 
financière assez modeste. 

Les équipes étalent ainsi formées : 
Boulogne : Cendrier ; Daroourt. Har

thong : Grauby. Dujardln Daumln : Del
fosse. Leduc, Newell. Amar. Merveille 

Rouen : Bessero : Hauchecorne. Talat-
rach : Payen. Stroh. Antoinette ; Moselll. 
Anare. Damiens, Rio. Déan. 

Ainsi que nous l'avons dit plus haut 
le ecore 'M ouvert au bout de 2 minute» 
de Jeu pour Boulogne ; sur une ouverture 
d'Amar l'extrême droit Delfosse profitait 
d'un loupé dé Talalrach pour placer en 

fileln but un shoot très sec qui battait 
rrémédlablement Bessero. Les Boulonnais, 

partis avec une magnifique ardeur, conti
nuaient A dominer une équipe qui parais
sait figée par le vent glacial qui lui souf
flait de face. Ce n'est qu'après dix minutes 
de Jeu qu'on enregistrait une offensive 
dangereuse des Rouennals offensive qui 
se terminait par un corner contre Bou
logne, sans résultat. Les Nordistes conser
vaient l'avantage et. A la 17e minute une 
tentative de loin de Orauby arrivait dans 
le coin gauche des bols de Bessero qui. gène 
par le soleil, avait été surpris et s'était 
même quelque peu laisser surprendre Da
miens. recevant une excellente balle de 
Moselll. qui avait repris un centre non 
moins bon de Déan. réduisait bien l'écart 
4 minutes après. Mais. A la 31e minute, 
Merveille glissait très adroitement la balle 
A Newell, qui portait la marque a 3 A l 
en faveur de Boulogne Avant le repos le 
jeune avant-centre rouennals Damiens ne 
pouvait, une nouvelle fols, que réduire la 
différence en uti l isant un centre de Wo-
selll 

Les premières minutes de la reprise 
laissaient supposer que Rouen, dont les 
nommes ne parvenaient pas A démarrer, 
était toujours menacé, car Boulogne domi
nait encore et Bessero ne pouvait notam
ment faire mieux que détourner en corner 

partie formidable. Cudu. Bretelle et De-
vos se firent également remarquer 
score A la mi - t emps était de 2 A 0. 

A FIVES. S. C. FIVOIS BAT 
U. S. TOURCOING PAR 4 A 0 

A ROUBAIX 
R. C. ROUBAIX BAT C. S. 0RNE-

AMNEV1LLE PAR 1 A 0 
Il ne faudrait pas trop croire qu» les 

Racingmen roubalsiens furent en danger 
au vu de ce score, mat» 11 n'en est pas 
moins vrai qu'ils durent peiner longtemps 
avant de marquer ce petit but qui devait 
leur donner la victoire. 

Le froid vif avait fait le vide au Parc 
Jean Dubrulle. qui n'accueillit qu'une 
galerie clairsemée A l'occasion de la venue 
de» amateurs lorrain». 

Ces derniers, avec l'appoint du vent, 
t inrent la dragée haute aux Doyens pen
dant toute la première mi-temps. Certes, 
le» locaux ae montrèrent les plu» dange
reux et dominèrent tant «oit peu leurs 
jeunes adversaires, mais le gardien Dongé. 
très brillant, se chargea de stopper lee 
essais de Renard. Rlzzo ou Janin 

Sur un terrain tréa dur. ou la balle n en 
faisait qu'A sa guise, on pouvait toujours 
craindre la réussite de l'une ou l'autre 
échappée des Lorrains, très rapide» Heu
reusement pour le» Nordistes, Il n'en fut 
rien et A la pause, la marqua n'était 
pas ouverte 

La seconde mi-temps sa déroula de bout 
en bout dans le camp lorrain où les 
Joueurs pratiquèrent une défense serrée, 
tandis aue Dessertot n'aura lamal» l'ooca-
sion d'intervenir. 

A la 10e minute, sur un service en hau
teur de Delfour. Rizzo. d'un ehoot de 
demi-volée réussit A battra l'excellent gar
dien des amateurs 

Mais par la suite, les Doyens eurent 
beau chercher le t trou s. attaquer dans 
les styles les plue divers et essayer le 
point en toutes occasions, pas asaes sou
vent pourtant, il se trouva toujours u: 
pied ou un dos adverse pour détourné 
le tir et Donge s s chargea du reste ave-: 
un brio qui ne faiblit Jamais 

• t ls Racing dut ae contenter da ce 
mince avantage — heureusement suffi
sant — après une partis qui resta tou
jour» d'une rare correction malgré 11s-
dectaion du résultat. 

A DUNKERQUE, 0 . DUNKERQUE 
BAT U. S. BRUAY PAR 3 A 8 

Bruay eut souvent l'avantage dtiran' 
la première ml-temp» et le» lrmrards 
bruayeien» taquinèrent plus d u n e fo s la 
de.ensp locale où Lletvln bien aidé par 
Jordan ecartJ le danger. 

Le pivot des visiteurs, qui fut aussi le 
meilleur homme sur le terrain était Je-
neslack. n ramena sans cesse la balle A 
lavant , mais les lnter» Heiinski et Lau-

Le match, comme tant d'autres, fut 
Joué sur un terrain quasl-impratlcable. et 
c'est bien que toute l'organisation du 
calendrier officiel était e n jeu que la 
partie ne fut pas remise. 

Les Fivois manquèrent d'ailleurs de faire 
les frais de cette fantaisie, car dans l'en
semble des opérations. Ils furent domi
nés confortablement par leurs adversai
res Le gel. comme bien l'on pense fut 
la cause d'une exhibition plutôt terne, 
comparée A celle du dimanche précédent. 

Mais peut-on en tenir rigueur aux c Dia
bles Bleus s. qui peinèrent uniquement 
en raison de la difficulté d'évolution '/.. 
En outre, la balle fut fort capricieuse, 
des rebonds Imprévus trompèrent maintes ' re°l temporserent trop 
lois des athlètes qui. habituellement ! _ ï f 2 * , , . ™ , . ^ î * . _ u 5 f 
captent la ephére avec sûreté... C'est ainsi 
que — et ceci mentionné s implement 
pour situer la gêne résultant d'un sol 
durci — ...c'est ainsi que si François Bour-
botte avait passé un examen pour une 
sélection nationale prochaine, 11 eut été 
recalé sans égard. Le grand et excellent 
demi de Flvea fut. en effet, le plu» Incom
modé par l'état du terrain résultant des 
conditions atmosphériques, et avec lui 
tous ses co-équiplers. habitués aux fein
tes, aux dribblings. au jeu A ras de terre, 
furent surpris, et ce, d'autant que main
tes fols le football fut aérien 

Par contre, les Tourquennois se trou
vèrent très a l'aise et réussirent une excel 

coup franc de 3b 
mètres et Maasemin dut mettre en corner 

Caboche puis Martin furent bien servis 
en profondeur, leur» centre» partaient 
bien, mal» Jordan qui Jouait Se arrière 
A Dunkerque aauva tré» adroitement. 

La mi- temps est sifflée devant- le» bols 
de Godelle irréprochable depuis lé début 
des opérations 

A l s reprise. 1OJJ. bénéficie du vent 
et domie assez nettement, deux corners 
consécutifs lui sont accordé» Dunkerqur; 
doit attendre la 10e minute pour ouvrir 
le score par Durand »ur envol de Ottf-
fith. Huit minutes après, ie leader d at
taque odlste déploie sur Machu qui passe 
à Legrand démarqué, et ''ailler gauche 

j dans sa foulée bat - nouveau Godelle 
lente performance En toute sincérité, ils ; Maigre ce handicap B'uay ne ferme paf, 
eussent dû au moins aauver l'honneur j e j e u e t pousse A l'attaque, mal» le« 
La enance n'a, pas voulu leur sourire et | Odlstes encouragés s'avèrent d» plus et. 
c'est dommage car Us furent en tout plus dangereux ne laissant aucune char-
point méritante. Au reste la partie f u t , ce aux courageux visiteurs 
Indécise jusqu'à 20 minute» avant ls A l'ultime minute, sur service de Le-
fin. Ce n'est qu'A ce moment que Waggl grand. Machu trompe pour la 3e fo'» 
••aura la victoire confortable, trop en- l le gardien adverse. 

Les Championnats du Nord 
A HENIN. STADE HÉNIN01S 

ET U. S. DR0C0URT 
FONT MATCH NUL : 1 A 1 

La première manche du derby s'est ter
minée par un match nul après une ren
contre très disputée. 

Après un départ assez rapide, les locaux 
taquinent la défense adverse, mais plu
sieurs easals sont repoussé» par lé» dé
tenseur» de Drocourt 

Drocourt desserre l'étreinte et bénéficie 
de trois corners qui sont repoussés. 

Hénln revient A l'attaque et sur un 
mauvais blocage de Barbey-Gelland qui a 
bien suivi ouvre le score A la 30e minute . 

La mi-temps survient sans changement 
Dès la reprise on volt Drocourt attaquer 

à outrance. Bruno place quelque» essais 
qui ne parviennent pas A tromper Viseur 

Hénln joue la défense et amorce quel
ques échappée» qui sont mal terminées. 

Drocourt donne A fond Sur cafouillage 
un joueur stad'ste reçoit la balle sur le 
bras dans la surface de réparation. 

L'arbitre siffle penalty que Ludlvlkowskl 
transforme Les deux sont A égalité 

Le score reflète assez bien la physiono
mie du match mais le penalty fut un peu 
aévére. 

A AUBERCHICOURT 
U. S. AUBERCHICOURT 

ET U. S. R0YE 
FONT MATCH NUL : 1 A 1 

Dés le coup d'envol. Auberchlcourt se 
cantonne dans tes 18 mètres de Koye et A 
la lue minute inscrit son premier but. 
Auberchlcourt reprend l'avantage, trois 
fol» la balle arrivé sur ta barre transver-
salis. Roye fait bonne garde et A la 40» 
minute éralUe. 

En seconde mi-temps. Auberchlcourt 
vaut prendre l'avantage De nombreux 
corners lui sont concèdes mats ne sont 
pas concrétisés. Par deux fols la Dalla 
arrive sur la poteau. 

District Escaut 
A LOLKCIIt», S.C.P. «VAZIBKs BAI 

• . C . LOUBCHEB PAR 2 A I 
Rencontre très équilibrée, waxters gagne 

la toss et Joue avec le vent dans la dos 
et le soleil dans les yeux, après quelque» 
échanges, les visiteurs ouvrent la mar

que. Après S minutes de Jeu, les locaux 
réagissent et dominent pendant un long 
moment, mais Wszlers s'orgsnlse A nou
veau et marque un second but un peu 
avant le repos. 

A la reprise. Lourches oenéllcie du vent. 
Par son centre avant, d'une belle tète. U 
ouvre la marque sur corner. Jusque la fin. 
Lourches Jouera le plu» souvent dans le 
camp de Wazlers. mais n'arrivera pas A 
égaliser 

A DECHV, DECIIY-8POKTR 
BAT U.S. VALENC'IENNKS (Amateurs) 

PAR 3 BUTS A 0 
Cette rencontre disputée sur le Stade 

municipal de Dechy. fut suivie par une 
galerie restreinte. 

Dès le coup d'envoi, iet> locaux partent 
A l'attaque des bute de Valencicmies et 
obligent la défense A s'employer Léo 
Diables Rougea déchaînés bombardent 
les bols visiteurs, mais le xeeper parvient 
A dégager son camp. Les avants visiteurs 
approchent A leur tour des filets dechy-
nolsf. maie la défense fait bonne garde. 

A l s 2ue minute le premier but est ac
quis malgré une belle intervention du 
goal visiteur, puis sur la remise en jeu, 
la balle parvient A Duponchelle qui. des 
3c) mètres, bat A nouveau le keeper va-
lenciennols II reste 4 minutes A jouer 
quand las Dechy note obt iennent leur 3e 
but et c'est la mi- temps. 

Après la pause les locaux reprennent 
leur place sur le terrain, mais les visi
teurs ne s'accomodsnt pas A la tempé
rature rigoureuse déclarent forfait. 

4 CAMBHAI, A.C. CAMBRAI BAI 
O.S. ESCAL'UAIN PAB 4 A z 

Les coriaces Eacaudlnols ont donné du 
fil A retordre aux Joueurs Cambreslens 
qui ne parvinrent A triompher de leurs 
adversaire» qu» dan» tes toutes dernières 
minutes de ls rencontre. 

Le terrain sec et bosselé et un fort vent 
soufflant sur la longueur du ground, gêna 
beaucoup les Cambrésiene qui durent s u . 
bir la domination territoriale des visiteurs 
en première mi-temps Après un quart 
d'heure de jeu, tout A l'avantage d'Es-
caudaln Cambrai se porta A l'attaque et 
manqua d'un rien plusieurs buts Grâce 
à l'excellente tenue du gardien oambré-
slen les visiteurs ns parvinrent pas en
suite A prendre l'avance au score. Au re
pos. 0 A 0 

A la reprise. Cambrai bénéficie du vent 
et domine A son tour de façon tré» pres
sante, mais A la 3e minute , l'allier gau» 

che visiteur s'échappe et ouvre le . score . 
Cambrai égalise peu sprée. Les locaux, 
dont la supériorité est manifeste sem
blent devoir prendre l'avance a la mar
que, mais A la 15e minute , une seconde 
échappée des visiteurs permet A l'ailler 
droit de loger une balle en coin. 

Les Cambréelena. dont on envisage déjà 
1» défaite rèegtssent cependant vigou
reusement et 12 minutes svant la fin, 
un arrière eacaudlnols, presse marque 
contre son camp 

visiteurs qui, A la lue minute , sur taute 
grossière d'un arriére local, marquent le» 
premiers Non découragé. Waaiers repart 
a l'attaque et le matcb se déroule cooe-

visiieurs. A ls 20e minute , rainer gau
che local, adresse au but de» vingt mè
tre» et, malgré une belle parade du gar
dien des < Tricolores ». c est l'égalisatior.. 
Plus rien ne sera marqué avant la pause. 

Apre» les citrons. Wazioi» accentue sa 
pression et lèqulpa ne bouge plu» des 

Dès lors Cambrai u le vent en poupe bute d'Hautmont. Un second point est 
et marque Irrésistiblement aux 38e et I marqué, bientôt suivi d'un troisième puis 
40e minutes. Psu après la fin est sifflée i d'un quatrième Hautmont réagit effec 
laissant aux locaux une victoire tarse- tue une heiie /t»<u'«nts m . i . i- « = „„«- .^, 
ment méritée 

Dés le coup d'envoi, Wazlers descend 
ver» le» buts Hautmontois. mais le shoot 
passe à coté. L'équipe locale continue 
sa pression, sans succès et et ce sont las ' qui surprend le gardien vuïteur 

tue une belle descente mats le danger est 
écarté et Waziers repart S I assaut pour 
murquer son cinquième but. Quelques 
minutes plus tard, un arriére visiteur 
voulant écarter une Dalle dangereuse, fait 
une main, le penalty qui s'ensuit est n a -
glmralement transformé par Defrance- et 
TJrbaniaok clôt la marque en scorant une 
septième fois par un magnifique roule. 

LE CHAMPIONNAT DE BELGIQUE 
DIVISION D'HONNEUR PROMOTION - Séria • 

White Star A.C. • Union St-ulllolM . , 
B.C Anderleehtoli - Daring Bruxelles 3-» I _7î,',n_Hè"é'»e • Wslienla Namur. 
01. Charleroi AJt.A. La OanUIss... Standard CL. - Antwerp F.C. 
F.C. Malin»» - B»sm P.O 
•èarschet A.C. Llertche S.K. . 
C.S. Brugeois - PO. Brugeolt 

D I V I S I O N • - Série A 
P.O Hanaix - AS. Oatende 
S.0. Itndraoht Aleat • O.S. P< 
Ueol» Sports . F.C. Wllryck.. 
Lyra - Btrchtm Sport 
Csppenen P.C. U.S. Centre.. 
R.C. •ruxelles - Onarlsrel S.0. 

DIVISION l • Série 
Wateraeh»! S.V - THIeui P.O. 
R.0. Tlrlsm»nt F C. Séréaien 
W»z»l Spor. - R.C. Méshélen 
Union Huteise - F.C Beixlca Sdegtiem 
F.C. Turhout - O.S. SshssrSsak 
Vllverde P.O - Stade Leuvanlste. 
Oude Ood Spart SxceMler HaaMIt 

PROMOTION - Sérié A 
Jsuneaee Sn. Atnua - F.C Uageela.. . 
S.C. Lsuvain • C.S. VarvIéUla 
Union vtrvieri • FC Malmundtrla 
PO. Vettem • Pléran P.O 
jeunesse a Eupen - stade WeranwM 
P.O. Montagnes - Mllmert P.r 
P.O. SresMux - Jeunes»» Ai 

• • t 
I I 
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5 f . . , T , n 1 " ° 8 ' *srohienna 
S f ï ? " * ! tf"",t • * c- M»mtk»»m. 
îl^îïuîî__5Çorts • H»b»H»n SK 
Wlllebreeinen» - U.S. Auvelali 

fti^nrïr'."ci.°„,îu,.*r"n"*: 
PROMOTION R.C. Lekeren 

Excais.or S.-Nieele» 
A.t.c. Mena... 

Série 0 
R.C. Tournai 
U.S. La«k»n 
Saint- Nlcelas s K 
y y * . f * y r > n • K"»ak»>C. .. 
D C. Blank.nber». - g.C.U.P. Jeri» 
pourtral Sports . U.S. Tstsvtial 
V.N.O. o.t.nd. . M / M E » » * : : : ; : : 

PROMOTION • Sert» 0 

pufrtl F.C. - Seucheut V.V r) 
Lool Sp. Tseeendi I»» . Patrta T I . . . ,, 
O.S. Tsngr.» - N . th . tuZSZthSF? 

' V.V 

1-0 
M 
J-0 

5~; • - " • • » • - m i n nenrt 
Sdeghem Spert • OensMv 

Lire la suite du « Football » 
en neuvième page 
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